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Jean Kellens -  Les Gāθās  dites  de Zaraθuštra et  les  origines du mazdéisme (suite)  

11 janvier 2013  

 

Le Yasna 31 

 

Y 31.1  tā vǝ̄ uruuātā marǝṇtō, aguštā vacå sǝ̄ṇghāmahī 

  aēibiiō yōi uruuātāiš drūjō, aṣ̌ahiiā gaēθå vīmǝrǝṇcaitē 

  at ̰cīt ̰ aēibiiō vahištā, yōi zarazdå aŋhǝn mazdāi 

Vos traités que nous murmurons, nous les définissons comme des paroles que ne peuvent 
entendre ceux qui, conformément aux traités de la Tromperie, détruisent les êtres-vivants 
de l’Agencement, mais comme (des paroles) très bonnes pour ceux qui ont confiance en 
Mazdā. 

 

Y 31.2   yezī āiš nōit ̰ uruuānē, aduuå aibī.dǝrǝštā vax́iiå 

  at ̰ vå vīspǝṇ̄g āiiōi, yaθā ratūm ahurō vaēdā 

  mazdå aiiå ąsaiiå, yā aṣ̌āt ̰ hacā juuāmahī 

Puisque [aa’ : …], je vous demande à tous si Ahura Mazdā connaît le temps-rituel des deux 
parts, grâce auquel nous vivons selon l’Agencement. 

 

Y 31.3  yąm då mainiiū āθrācā, aṣ̌ācā cōiš rānōibiiā xšnūtǝm 

  hiiat ̰ uruuatǝm cazdōŋhuuadǝbiiō, tat ̰ nǝ̄ mazdā vīduuanōi vaocā 

  hizuuā θβahiiā åŋhō, yā juuaṇtō vīspǝ̄ṇg vāuraiiā 

[aa’ : formule parallèle mentionnant explicitement le feu]. 

Le traité que (tu offres par le feu, le mainiiu et l’Agencement) à ceux qui en ont le désir, dis-
le nous, ô Mazdā, de la langue de ta bouche, afin que nous en prenions connaissance (et) 
que, par lui, j’écarte tous les vivants. 

 

Y 31.4  yadā aṣ̌ǝm zǝuuīm, aŋhǝn mazdåscā ahuråŋhō 

  aṣ̌icā ārmaitī, vahištā išasā manaŋhā 

  maibiiō xšaθrǝm aojōŋhuuat ̰, yehiiā vǝrǝdā vanaēmā drujǝm 

Quand les Ahuras seront là, l’Agencement qu’il faut inviter et Mazdā, avec la Mise-en-
mouvement et la Juste-pensée, j’exigerai d’eux avec la très bonne Pensée de posséder un 
pouvoir autoritaire, dont la croissance nous permettra de vaincre la Tromperie. 
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Y 31.5  tat ̰ mōi vīcidiiāi vaocā, hiiat ̰ mōi aṣ̌ā dātā vahiiō 

  vīduiiē vohū manaŋhā, mǝṇ̄cā daidiiāi yehiiā mā ǝrǝšiš 

  tācīt ̰ mazdā ahurā, yā nōit ̰ vā aŋhat ̰ aŋhaitī vā 

Dis-moi, pour que je fasse la discrimination, ce que tu me donnes de meilleur selon 
l’Agencement, pour que je le sache par bonne Pensée et m’en imprègne en m’en faisant le 
r̥ṣi ! (Dis-moi) aussi, ô Ahura Mazdā, lesquels seront et lesquels ne seront pas ! 

 

Y 31.6  ahmāi aŋhat ̰ vahištǝm, yǝ̄ mōi vīduuå vaocāt ̰ haiθīm 

  mąθrǝm yim hauruuatātō, aṣ̌ahiiā amǝrǝtātascā 

  mazdāi auuat ̰ xšaθrǝm, hiiat ̰ hōi vohū vaxšat ̰ manaŋhā 

A lui appartient le meilleur ! (Lui, c’est) Mazdā, le savant qui me dira que la formule 
essentielle est celle de la santé, de l’Agencement et de l’immortalité, (et le meilleur, c’est) le 
pouvoir qu’il fait croître par la bonne Pensée. 

 

Y 31.7  yastā maṇtā pouruiiō, raocǝ̄bīš rōiθβǝn xvāθrā 

  huuō xraθβā dąmiš aṣ̌ǝm, yā dāraiiat ̰ vahištǝm manō 

  tā mazdā mainiiū uxšiiō, yǝ̄ ā nūrǝ̄mcīt ̰ ahurā hāmō 

Celui qui a pensé le premier que les bien-être étaient mêlés aux lumières est, par aptitude, 
le fondateur de l’Agencement, par lequel il soutient la très bonne Pensée. Ô Ahura Mazdā, tu 
ne cesses de grandir par ce mainiiu qui est pourtant resté jusqu’à présent le même. 

 

Y 31.8  at ̰ θβā mǝ̄ŋ́hī paouruuīm, mazdā yazūm stōi manaŋhā 

  vaŋhǝ̄uš patarǝ̄m manaŋhō, hiiat ̰ θβā hǝ̄m cašmainī hǝ̄ṇgrabǝm 

  xhiθąm aṣ̌ahiiā dąmīm, aŋhǝ̄uš ahurǝm š ́iiaoθanaēšū 

Je pense par la pensée, ô Mazdā, que tu es l’aîné/ancien, quoique tu sois le 
cadet/aujourd’hui et le père de la bonne Pensée quand je saisis par la vue que tu es le 
fondateur (et le) consolidateur de l’Agencement, l’Ahura parmi les actes de l’état-
d’existence. 

 

Y 31.9  θβōi as ārmaitiš, θβǝ̄ ā gǝ̄uš tašā +aš.xratuš 

  mainiiuš mazdā ahurā, hiiat ̰ ax́iiāi dada paθąm 

  vāstriiāt ̰ vā āitē, yǝ̄ vā nōit ̰ aŋhat ̰ vāstriiō 

Tienne était la Juste-pensée, tien le menuisier de la vache (et tien) le mainiiu très apte, ô 
Ahura Mazdā. Lorsque tu lui traces des chemins dont l’un mène au pâtre, l’autre à celui qui 
ne sera pas pâtre, 
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Y 31.10  at ̰ hī aiiå frauuarǝtā, vāstrīm ax́iiāi fšuiiaṇtǝm 

  ahurǝm aṣ̌auuanǝm, vaŋhǝ̄uš fšǝ̄ŋ́hīm manaŋhō 

  nōit ̰ mazdā auuāstriiō, dauuąscinā humǝrǝtōiš baxštā 

des deux, elle (la Juste-pensée) préfère pour elle (la vache) le pâtre, l’éleveur, l’Ahura qui 
soutient l’Agencement, le fšǝ̄ŋ́hiia ( ?) de la bonne Pensée. Et celui qui n’est pas pâtre, ô 
Mazdā, vu qu’il hurle, ne jouit pas du bon murmure. 

 

Y 31.11  hiiat ̰ nǝ̄ mazdā paouruuīm, gaēθåscā tašō daēnåscā 

  θβā manaŋhā xratūšcā, hiiat ̰ astuuaṇtǝm dadå uštanǝm 

  hiiat ̰ š ́iiaoθanācā sǝṇ̄ghąscā, yaθrā varǝnǝ̄ṇg vasa dāiietē 

Du fait initial que, par ta pensée, ô Mazdā, tu as taillé nos corps-vivants, nos âmes-daēnā et 
leur aptitude (respective), que tu rends osseuse leur animation et que tu mets les actes et 
leur définition là où il  fait prendre place aux choix et aux volontés, 

 

Y 31.12  aθrā vācǝm baraitī, miθahuuacå vā ǝrǝš.vacå vā 

  vīduuå vā ǝuuīduuå vā, ahiiā zǝrǝdācā manaŋhācā 

  ānuš.haxš ārmaitiš, mainiiū pǝrǝsaitē yaθrā maēθā 

(de ce fait,) chacun discute selon son cœur et sa pensée, celui qui parle de travers comme 
celui qui parle droit, le savant comme l’ignorant, (mais,) à la suite, la Juste-pensée discute 
avec leur mainiiu (du point de savoir) où est leur opposition. 

 

Y 31.13  yā frasā āuuīšiiā, yā vā mazdā pǝrǝsaētē taiiā 

  yǝ̄ vā kasǝ̄uš aēnaŋhō, ā mazištąm aiiamaitē būjim 

  tā cašmǝ̄ṇg θβisrā hārō, aibī aṣ̌ā aibī.vaēnahī vīspā 

(Et toi,) ô Mazdā, qu’il s’agisse d’une discussion publique, de deux personnes qui discutent 
en secret ou de quelqu’un qui, pour un petit aēnah, est soumis à la plus grande expiation, 
surveillant tout cela du rayon de ton œil, tu le regardes en le mesurant à l’Agencement. 

 

Y 31.14  tā θβā pǝrǝsā ahurā, yā zī āitī jǝ̄ṇghaticā 

  yå išudō dadǝṇtē, dāθranąm hacā aṣ̌āunō 

  yåscā mazdā drǝguuō.dǝbiiō, yaθā tå aŋhǝn hǝṇ̄kǝrǝtā hiiat ̰ 

Je te pose en questions, ô Ahura, qui viennent et qui viendront (encore. Je te demande) 
comment seront à l’aboutissement, pour autant qu’il y ait aboutissement, la vigueur des 
dons à la manière de celui qui soutient l’Agencement et de ceux à la manière du trompeur, ô 
Mazdā. 
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Y 31.15  pǝrǝsā auuat ̰ yā maēiniš, yǝ̄ drǝguuāitē xšaθrǝm hunāitī 

  duš.š ́iiaoθanāi ahurā, yǝ̄ nōit ̰ jiiōtūm hanarǝ vīnastī 

  vāstriiehiiā aēnaŋhō, pasǝ̄uš vīrāat ̰cā adrujiiaṇtō 

Je (te) demande aussi, ô Ahura, quel est le châtiment pour celui qui confie le pouvoir au 
trompeur qui fait de mauvais actes et ne trouve aucune subsistance sans aēnah envers le 
bétail et le personnel du pâtre qui ne se trompe pas. 

 

Y 31.16  pǝrǝsā auuat ̰ yaθā huuō, yǝ̄ hudānuš dǝmanahiiā xšaθrǝm 

  šōiθrahiiā vā dax́iiǝ̄uš vā, aṣ̌ā fradaθāi aspǝrǝzatā 

  θβāuuąs mazdā ahurā, yadā huuō aŋhat ̰ yā.š ́iiaoθanascā 

Je (te) demande aussi en quoi le hudānu qui aspire au pouvoir sur la maison, le territoire et 
le pays, pour qu’ils prospèrent, est pareil à toi, ô Ahura Mazdā, quand il sera là et en vertu 
de quel acte. 

 

Y 31.17  katārǝ̄m aṣ̌auuā vā, drǝguuå vā +vǝrǝnauuaitē maziiō 

  vīduuå vīdušē mraotū, mā ǝuuīduuå aipī.dǝ̄bāuuaiiat ̰

  zdī nǝ̄ mazdā ahurā, vaŋhǝ̄uš fradaxštā manaŋhō 

De deux choses l’une, est-ce celui qui soutient l’Agencement ou le trompeur qui obtiendra le 
plus grand (pouvoir) ? Que le savant le dise au savant ! Que l’ignorant cesse de leurrer ! Sois, 
ô Ahura Mazdā, le frondeur de notre bonne Pensée ! 

 

Y 31.18  mā ciš at ̰ vǝ̄ drǝguuatō, mąθrąscā gūštā sāsnåscā 

  āzī dǝmānǝm vīsǝm vā, šōiθrǝm vā dax́iiūm vā ādāt ̰ 

  dušitācā +marǝkaēcā, aθā īš sāzdūm snaiθišā 

Que chacun d’entre vous cesse d’écouter les formules et les leçons du trompeur ! Si celui-ci 
plongeait la maison, le domaine, le territoire et le pays dans l’insécurité et la désolation, 
coupez (les) de votre couteau ! 

 

Y 31.19  gūštā yǝ̄ maṇtā aṣ̌ǝm, ahūm.biš vīduuå ahurā 

  ǝrǝžuxδāi vacaŋhąm, xšaiiamnō hizuuō vasō 

  θβā āθrā suxrā mazdā, vaŋhāu vīdātā rąnaiiå 

(Mais que chacun d’entre vous) écoute, ô Ahura(s), (les formules et les leçons) du savant, le 
guérisseur de l’état-d’existence, qui a compris l’Agencement et dispose à volonté de sa 
langue pour l’énoncé rectiligne de ses mots grâce à ton feu flamboyant, ô Mazdā [lors du 
bon, lors de la vīdāiti des deux rānas] ! 
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Y 31.20  yǝ̄ āiiat ̰ aṣ̌auuanǝm, diuuamnǝm hōi aparǝm xšiiō 

darǝgǝ̄m āiiū tǝmaŋhō, duš.xvarǝϑǝ̄m auuaētās vacō 
tǝ̄m vå ahūm drǝguuaṇtō, š ́iiaoϑanāis xvāiš daēnā naēšat ̰ 

Celui qui s’approcherait de celui qui soutient l’Agencement, son sort final sera les 
lamentations, la longue durée de ténèbre, la mauvaise nourriture, le mot hélas. Que votre 
daēnā, ô trompeurs, vous conduise à cet état-d’existence à cause de vos actes ! 

 

Y 31.21  mazdå dadāt ̰ ahurō, hauruuatō amǝrǝtātascā 

  būrōiš ā aṣ̌ax́iiācā, xvāpaiθiiāt ̰ xšaθrahiiā sarō 

  vaŋhǝ̄uš vazduuarǝ̄ manaŋhō, yǝ̄ hōi mainiiū š ́iiaoθanāišcā uruuaθō 

Afin qu’il accède à une abondante et féconde union avec la santé, l’immortalité, 
l’Agencement et le pouvoir, Ahura Mazdā accorde la vénusté de la bonne Pensée à celui qui 
est son allié (uruuaθa) par le mainiiu et par les actes. 

 

Y 31.22  ciθrā ī hudåŋ́hē, yaθǝnā vaēdǝmnāi manaŋhā 

  vohū huuō xšaθrā aṣ̌ǝm, vacaŋhā š ́iiaoθanācā haptī 

  huuō tōi mazdā ahurā, vāzištō aŋhaiti astiš 

Les signaux-lumineux sont pour le généreux qui les repère par l’effort de sa pensée 
[hendiadys : par l’effort et la pensée]. Celui-ci flatte l’Agencement avec pouvoir, parole et 
acte : qu’il soit, ô Ahura Mazdā, ton hôte très véhiculeur ! 

 


